
Ô Agnès ! 
 

Tu as quitté le Sud, quittant la troupe 
Pour finir bossant au Nord  
C’est en Yaute qu’alors on suivra ta belle 
croupe 
Raffermie, moulée par le sport 

On peut laisser nos clés, nos cartes et nos 
codes 
Profitant sans déplaisir 
De cet or mérité des pharma zurichois 
Que tu partages à loisir ! 
« C’est pas » pour ça qu’on aime te voir 

Oh belle, Ô Agnès 
On se verra toi et nous ici et là 
Y’a qu’ces minutes qui sont belles 
Car d’être ensemble c’est une aubaine, oh 
belle, 
Ô Agnès, on te le dit sans voile, nous on 
t’adore 
Et même plus loin, on t’aimera encore 

Car tu le sais bien, même pour une Jésuite 
C’est à Misole à l’aurore 
Que nos vies emmêlées, enivrées, ont fait 
mythes 
De ces temps aigus, ces trésors. 

Chacun, tu le sais, prêche pour sa paroisse 
Ne blasphémons pas le Seigneur 
Si c’est lui qui t’inspire d’être aussi 
perspicace 
Sans rancune, soyons beau joueurs 
Même si tu nous fais un peu peur 
 

Oh belle, Ô Agnès 
On se verra toi et nous ici et là 
Une fois de plus, ensemble 
Cette fidélité nous rassemble 
Oh belle, Ô Agnès, on te le dit sans voile, 
nous on t’adore 
Et nous serons toujours à tribord 
Toujours 
 

Oh belle, Ô Agnès 
Et l’â-ge ne, te rattrap’ra, peut-être pas 
On est si bien dans ton monde 
Mais pourvu qu’il ne te change pas 
Agnès, tiens nos bras 
Et ensemble on continuera, tu verras 
Rien n’est jamais joué d'avance, 
Ô Agnès, on ira 

Rien n’est jamais joué d'avance à côté de toi 
Tu sais Y’a qu’ces minutes qui sont belles 
Et crois-nous, on sera là, tu verras 
Si tu nous crois, belle 
Si tu nous crois, belle 
Toujours on serra là 
Si tu nous crois, belle 
Toujours 
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